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Bulletin de la Fraternité Saint-Pierre dans l’archidiocèse de Bordeaux 
 

 
 

n° 4 -- Aril 2026 
« Se lèveront tes fils et sur toute la terre 
tu feras d’eux des princes » (psaume 44) 

 

Le temps pascal est un temps de résurrection, un temps de relèvement 
! Pour la plus grande gloire de Dieu (et pour la plus grande joie des 
hommes) tout ce qui est du passé est appelé à être transformé ; tout ce qui 
était en promesse est appelé à s’accomplir ; tout ce qui brulait d’éclore va 
commencer à vivre. Tout est nouveau, toujours, pour les disciples de Jésus-
Christ. 

Nos pensées, notre estime et nos prières vont vers nos chers 
catéchumènes qui sont désormais emportés dans une vie nouvelle : ce sont 
eux dont parle le psaume 44. Dans la nuit sainte de Pâques les nouveaux 
baptisés se lèvent et Dieu devient leur Père, et eux deviennent ses fils : 
frères de Jésus Christ et cohéritiers du royaume éternel ! 

Chers fidèles à nous autres qui avons déjà reçu le baptême depuis 
longtemps parfois il nous est rappelé cette même nouveauté que goutent 
les nouveaux baptisés. Pour nous aussi, aujourd’hui, le Bon Dieu veut 
encore être un Père, et Lui nous appelle à vouloir à nouveau vivre comme 
ses fils. 

Jeunes et anciens, entrons dans la joie de Pâques, entrons dans la vie 
nouvelle à laquelle nous sommes tous invités. 

Abbé Guilhem le Coq, Chapelain 
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Resurrexit sicut dixit 
 
 

Il est  ressuscité  comme il l’avait 
dit ! Au terme de la semaine sainte, 
nous laisserons éclater notre joie 
aux chants des alléluia. Jésus l’avait 
dit, il est ressuscité. Il nous a ainsi 
prouvé définitivement que ce que 
Dieu promet, ce que Dieu dit, il le 
fait. Rappelons-nous la parole du 
psaume 115 : « Notre  Dieu,  il est 
dans les cieux, tout  ce qui  lui plaît,  il 
le fait ! », ou encore le psaume 135 : 
« Tout ce qui plaît à Dieu, il le fait, au 
ciel et sur terre, dans les mers et tous les 
abîmes. » Au cours de la Veillée 
Pascale, nous proclamerons le récit 
de la création. Quel ne doit pas être 
notre émerveillement devant la 
puissance de ce Dieu qui dit « que 
la lumière soit » et qui aussitôt fait 
jaillir la lumière !  

La puissance de Dieu se manifeste 
au plus haut point quand au jour de 
la résurrection il se ressuscite lui-
même. Qui est capable de se 
ressusciter lui-même ? Notre-
Seigneur ne nous a-t-il pas dit            
« Sans moi vous ne pouvez rien faire ? » 
(Jn 15,5). 
 

La Résurrection, Sommet de 
l’année liturgique, doit nous 
remplir de joie, de Foi et 
d’Espérance en Dieu qui fait ce 
qu’il dit, d’Amour envers ce Dieu 
qui n’a pas hésité à donner son fils 
pour nous racheter. 
 

Qu’en ce mois d’Avril nos prières 
ne soient que louanges et actions 
de grâces remplies de confiance 
envers ce Bon Pasteur qui nous a 
dit : « Ne craignez pas petit troupeau ! » 
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Pourquoi la Résurrection de Jésus-Christ  
est-elle si importante ?  

 
Nous avons tous en tête cette affirmation, que nous entendons chaque 

année à Pâques : la Résurrection de Notre Seigneur est capitale pour notre 
foi. Saint Paul est catégorique sur ce point : si le Christ n’était ressuscité, 
notre foi serait vaine. Mais sommes-nous capables de rendre raison de cette 
affirmation ?  

La résurrection de Jésus est importante pour plusieurs raisons.  
 
Tout d’abord, elle témoigne de l’immense puissance de Dieu lui-même. 

Croire en la Résurrection, c’est poser un acte de foi en Dieu. Si Dieu existe, 
et s’il est tout-puissant, il a le pouvoir de ressusciter les morts. S’il n’a pas 
ce pouvoir, il n’est pas un Dieu digne de notre foi ni de notre culte. Seul 
celui qui a créé la vie peut la redonner après la mort, Lui seul peut renverser 
la laideur de ce qui est mort et ôter à la mort la victoire qu’elle exerce sur 
nous (1 Corinthiens 15, 54-55). En ressuscitant Jésus d’entre les morts, 
Dieu nous rappelle sa souveraineté absolue sur la vie et la mort. 
Reconnaissons cependant que ce premier argument est limité. En effet, cela 
ne souligne pas le caractère singulièrement extraordinaire de la Résurrection 
de Jésus pour notre foi. N’importe quelle résurrection suffit à rappeler que 
Dieu est l’auteur de la vie et peut triompher de la mort. Il y a eu en ce sens 
des résurrections dans l’Ancien Testament. Alors, pourquoi celle de Notre 
Seigneur est-elle si importante ?  

 
Le parallèle avec les 

résurrections de l’Ancien 
Testament est intéressant pour 
comprendre en quoi celle de 
Jésus est à part. Quand Elie ou 
Elisée ressuscitent des morts, ils 
le font en invoquant le Seigneur. 
C’est bien le Seigneur qui agit, à 
leur demande. Pour Jésus, les 

choses sont différentes. Il n’y a pas d’invocation du Très-Haut : Jésus agit 
de lui-même, par sa propre vertu. Le raisonnement que nous propose Saint 
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Paul est simple : Dieu seul peut faire un tel miracle, or Jésus agit de lui-
même, donc Jésus est Dieu. Ainsi comprise, la Résurrection de Jésus est bel 
et bien la preuve la plus manifeste de sa divinité.  

 
Et contrairement à toutes les autres religions, le christianisme seul 

possède un fondateur, qui transcende la mort et qui promet que ses 
disciples feront de même. Toutes les autres religions ont été fondées par 
des hommes et des prophètes qui ont fini dans une tombe. En tant que 
chrétiens, nous sommes réconfortés par le fait que notre Dieu s’est fait 
homme, est mort pour nos péchés, et est ressuscité le troisième jour. Le 
tombeau ne pouvait pas le retenir. Il vit, et il siège aujourd’hui à la droite de 
Dieu le Père dans le ciel. 

 
Du point précédent découle le suivant : la Résurrection de Jésus est un 

témoignage de la résurrection des êtres humains, qui est un principe 
fondamental de la foi chrétienne. Ezéchiel l’annonçait déjà dans une 
prophétie grandiose et Notre Seigneur en parle à plusieurs reprises : à la fin 
du monde, tous les morts ressusciteront. C’est là un enseignement des plus 
clairs, et pour autant de nature à nous laisser perplexes. La résurrection de 
Jésus nous prouve que c’est possible. Saint Paul qualifie même Notre 
Seigneur de « premier ressuscité d’entre les morts ».  

 
Dans la première épitre aux Corinthiens (ch. 15), saint Paul explique en 

détail l’importance de la résurrection du Christ. Certains à Corinthe ne 
croyaient pas en la résurrection des morts, et, dans ce chapitre Paul donne 
six conséquences désastreuses s’il n’y a pas de résurrection :  

1) La prédication du Christ n’aurait pas de sens (v. 14),  
2) La foi dans le Christ serait inutile ( v. 14) ;  
3) Tous les témoins et les prédicateurs de la résurrection seraient 

menteurs (v. 15) ;  
4) Nous ne serions pas rachetés du péché (v. 17) ;  
5) tous les croyants anciens auraient péri (v. 18), et  
6) les chrétiens seraient les plus à plaindre sur la terre (v. 19).  
Mais le Christ est en effet ressuscité des morts et "est devenu les 

prémices de ceux qui se sont endormis" (v. 20), assurant que nous allons le 
suivre dans sa résurrection.  
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Nous comprenons alors un peu mieux ce cri d’étonnement et de 
triomphe que lance Saint Paul : (1 Corinthiens 15 :55), « O mort, où est ta 
victoire ? O mort, où est ton aiguillon ? » Cette violence imposée à chacun 
de nous au moment de la mort, quand l’âme doit quitter son corps, se 
présente sous des aspects moins rudes quand nous réalisons que l’âme 
retrouvera un corps. Ce que Saint Paul rappelle (1 Thes. 4 :13-18) : la 
résurrection est la victoire triomphante et glorieuse pour chaque croyant. 
Dans les derniers temps, les morts dans le Seigneur ressusciteront, et, avec 
ceux qui resteront et qui seront en vie au moment de sa venue, ils recevront 
des corps nouveaux et glorieux.  

 
Pourquoi la résurrection de Jésus-Christ est-elle donc si importante ? 

Parce que c’est la plus belle preuve de sa divinité et le rappel le plus éloquent 
de notre propre résurrection à la fin du monde. 

 
un abbé de la Fssp 
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Ordo liturgique 
    Avril 2026 

 
 
 
Mercredi 1 Mercredi Saint (1ère Cl., Violet)  
Jeudi 2 Jeudi Saint (1ère Cl., Blanc)  
Vendredi 3 Vendredi Saint (1ère Cl., Noir)  
Samedi 4 Samedi Saint (1ère Cl., Violet)  
 
Dimanche 5 Dimanche de la Résurrection (1ère Cl., Blanc)  
Lundi 6 Lundi de Pâques (1ère Cl., Blanc)  
Mardi 7 Mardi de Pâques (1ère Cl., Blanc)  
Mercredi 8 Mercredi de Pâques (1ère Cl., Blanc)  
Jeudi 9 Jeudi de Pâques (1ère Cl., Blanc)  
Vendredi 10 Vendredi de Pâques (1ère Cl., Blanc)  
Samedi 11 Samedi de Pâques (1ère Cl., Blanc)  
 
Dimanche 12 Dimanche In Albis (1ère Cl., Blanc)  
Lundi 13 Saint Herménégilde, martyr (3° Cl., Rouge)  
Mardi 14 Saint Justin, martyr (3° Cl., Rouge)  
Mercredi 15 de la férie (4° Cl., Blanc)  
Jeudi 16 de la férie (4° Cl., Blanc)  
Vendredi 17 de la férie (4° Cl., Blanc)  
Samedi 18 de la Sainte Vierge le samedi (4° Cl., Blanc)  
 
Dimanche 19 2e Dimanche après Pâques (2° Cl., Blanc)  
Lundi 20 de la férie (4° Cl., Blanc)  
Mardi 21 Saint Anselme, évêque, confesseur et docteur (3° Cl., Blanc)  
Mercredi 22 Saint Soter et Saint Caïus, papes et martyrs (3° Cl., Rouge)  
Jeudi 23 de la férie (4° Cl., Blanc)  
Vendredi 24 Saint Fidèle de Sigmaringen, martyr (3° Cl., Rouge)  
Samedi 25 Saint Marc Évangéliste (2° Cl., Rouge)  
 
Dimanche 26 3e Dimanche après Pâques (2° Cl., Blanc)  
Lundi 27 Saint Pierre Canisius, confesseur et docteur (3° Cl., Blanc)  
Mardi 28 Saint Paul de la Croix, confesseur (3° Cl., Blanc)  
Mercredi 29 Saint Pierre de Vérone, martyr (3° Cl., Rouge)  
Jeudi 30 Sainte Catherine de Sienne, vierge (3° Cl., Blanc)  
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Eglise Saint-Bruno 
 
 

MESSES  
 

Dimanches et Fêtes d’obligation 
 

• 8h30 : Messe basse 

• 10h30 : Grand’Messe chantée 
• 12h15 : Messe basse 

• 18h30 : Messe basse avec orgue 
 

Semaine 
 

• Lundi : 19h00 

• Mardi : 9h00 (*) et 19h00 
• Mercredi : 9h00 (*) et 19h00 

• Jeudi : 9h00 (*) et 19h00 
• Vendredi : 9h00 (*) et 19h00 

• Samedi : 12h00 

 

ADORATION DU ST-SACREMENT 
 

• Jeudi de 17h30 à 18h30,  
« Heure Sainte » (*) 

• Les premiers vendredis du mois 
(sauf juillet et août),  
de 20h00 à 22h00 

 

CONFESSIONS 
 

• Les dimanches et fête 

d’obligation, habituellement 
durant les Messes  

(à l’exception de la Messe de 12h15) 

• Du lundi au vendredi  

de 18h15 à 19h00 
• Samedi de 11h30 à 12h00 

(*) hors vacances scolaires 
 

Messe à la basilique Notre-Dame d’Arcachon 
 les dimanches et fêtes à 18h00, de Pâques à Toussaint. 

 

 

 
 

Fraternité Saint-Pierre 
 

 

Abbé Guilhem Le Coq, chapelain 
06 60 88 47 70 

ablecoq@gmail.com 
 

Abbé Sébastien Damaggio 
06 68 12 31 70 

abbe@damaggio.net 
 

Abbé Philippe Comby 
07 62 17 80 81 

ph.comby@laposte.net 
 

Abbé Ambroise Girard-Bon 
06 95 62 33 98 

ambroisegb@hotmail.fr

 


